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À  chaque Pâques retentit ce cri d’allégresse. Cet événement est 
une nouvelle extraordinaire parce que le Christ est ressuscité, 

le mal est brisé, la vie l’emporte, l’Amour est victorieux, et il l’est pour 
le temps d’aujourd’hui jusqu’à la fin des temps. 

Ô ma joie, Christ est ressuscité ! Ô ma joie, Christ est ressuscité ! Ô ma joie, Christ est ressuscité !    
Il est vraiment ressuscité ! ALLÉLUIA !Il est vraiment ressuscité ! ALLÉLUIA !Il est vraiment ressuscité ! ALLÉLUIA !   

Chers amis priants, 

Communion de prière 
Fraternité de Tibériade Av
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Le monde est sauvé, Jésus ressuscité 
vient te sauver dans ta propre histoire, 
dans ta propre famille. Dis-lui de quoi tu 
veux être sauvé. La pierre est roulée, les 
saintes femmes avec Marie Madeleine ne 
pouvaient la rouler, mais leur amour, 
leur audace leur donnent de partir de 
grand matin, et la pierre était roulée. 
L’amour franchit les obstacles et ne nous 
empêche pas de marcher. C’est l’amour 
qui fait courir Jean et Pierre. Et pour Toi, 
c’est l’Amour du Christ ressuscité qui te 
donne de partir au loin ou tout près de 
toi pour répandre de bien des façons le 
parfum de la charité et de la joie sur tous 
ceux qui sont lourds de souffrance ou 
dorment encore dans le tombeau. 

Mais d’où vient ce e joie ?  

Elle vient de la Croix, elle vient de l’entier 
mystère pascal. Jésus ne pouvait nous 
aimer davantage. Il n’y a pas d’amour 
profond et durable sans souffrance. Nous 
voyons combien ce e offrande totale du 

Christ porte du fruit. Dieu son Père ne l’a pas abandonné, Il l’a ressus-
cité, Il nous donne son Esprit Saint, qui transforme les apôtres en té-
moins de feu, en témoins vigoureux. Il nous donne la vie qui ne finira 
pas. 

Avec le Père, le Fils et l’Esprit-Saint nous préparons la terre nou-
velle et les cieux nouveaux. 

« Élever une croix... » 

Pour signifier la grandeur et la 
beauté de la croix d’amour, nous 
allons élever une grande croix sur 
une colline proche de Wellin. Ce e 
croix sera vue de l’autoroute, elle 
sera un moyen d’évangélisation. 
Cela demande beaucoup de dé-
marches administratives. Nous 
sommes à une époque où le 
monde semble avoir la tendance 

« Pierre, m’aimes-tu ? » 
« Oui, Seigneur, tu sais tout,  
tu sais bien que je t’aime. »  

(Jn 21,15) 

Un projet de la croix 
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de retirer la croix. Nos autoroutes ont besoin d’être évangélisées, tout 
comme les petites routes de campagne étaient sillonnées de potales, 
de petites chapelles. Ce e colline portait déjà une grande croix de 
pierre de seize mètres de haut. Il y a vingt, trente ans, une tempête l’a 
effondrée. 

Nous espérons que le nouveau projet aboutira. Cela sera une 
croix de lumière, la croix qui sauve parce que Jésus est ressuscité, 
parce que Jésus est Amour. 

Joie d’être toujours de manière nouvelle à Tibériade sur ce e terre 
bénie où j’ai été semé, pour y vivre et mourir. Là je reçois ma mission 
en répondant à divers appels. 

Je vous partage deux rencontres vécues récemment. 

Une jeune épouse 

Partageant avec une jeune épouse, sur son changement de vie et 
les exigences du mariage, elle me répond : « Ce qui me touche le plus 
après quatre mois de mariage, c’est la puissance d’être aimée. » C’est inouï 
la force que cela donne : être aimée. Je me disais que le mariage touche 
à la puissance de l’amour du Christ. Il y a une puissance d’amour 
dans le mariage, il y a aussi une puissance d’amour dans la vie consa-

Frère Frédéric 
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crée ou dans la vie donnée. Se savoir aimé(e) 
du Christ dans la foi, c’est fort. Même si on ne 
sent presque rien. Dans notre vie religieuse ou 
dans toutes formes de vie donnée, il y a des 
instants ou des flèches d’amour qui semble 
vous toucher, comme un rappel d’amour. Cela 
suffit pour continuer la marche. 

Léonie 

Léonie habite seule dans sa maison à Neuville, 
elle a 98 ans, elle est bien soutenue par Hélène 
qui vient lui faire le café chaque matin. Je lui 
demandai quelle me parle de son enfance. 

Alors elle se mit à raconter avec joie combien 
elle aimait bien les gerbes de blé avec sa sœur 

Geneviève lors de la moisson. « Le soir au crépuscule, je m’asseyais avec 
ma sœur Geneviève au bord du hangar et on écoutait le champ de blé chanter, 
ô oui, le blé chante quand le vent du soir passe sur le champ qui était à nos 
pieds. Je disais à ma sœur : tais-toi, écoute le vent qui souffle et fait chanter le 
blé, oui, le blé chante sur ses hautes pailles. Une petite mélodie sortait du 
champ. » 

Frère Marc avec la jeune famille de Jean-Baptiste, Alie e et la petite Colombe  
en la fête de saint Joseph 

Léonie de Neuville 
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Alors Léonie s’est mis à me muser le chant en sifflotant avec sa 
voix tremblante. Léonie avait une joie énorme de me raconter l’été de 
son enfance. 

Ici dans la chapelle de Tibériade, j’entende chanter un autre 
champ de blé, ce sont les ouvriers de la moisson que sont mes frères et 
sœurs. Ils travaillent au grand champ de l’Église à moissonner. Ils 
vont chanter l’Amour de Dieu, poussés par la brise légère de l’Esprit 
Saint. Ils travaillent pour l’amour de Dieu et pour tous les habitants de 
la terre. 

Je porte à leur égard une grande gratitude de les voir répondre à 
l’appel du Christ dans une persévérance, une détermination qui fera 
fleurir plus encore l’avenir de Tibériade. 

Chers amis du Christ, merci de votre aide priante et aimante. Je 
vous porte dans mon cœur de moineaux avec toutes vos intentions. 

Frère Marc 

Année sabbatique à Assise 

L e silence revient, la basilique se vide, seuls les franciscains res-
tent. C'est un moment particulier où dans ce e immense basi-

lique, chaque soir, la petite chapelle de la Portioncule retrouve son 
calme. Elle est comme un bijou dans un écrin, nous invitant à entrer en 
nous. Tout a commencé ici pour saint François, c'est dans ce e cha-
pelle qu'il a entendu l'évangile de la 
mission et ensuite il s'est écrié 
« Voilà ce que je veux vivre ! »  
L'évangile a trouvé dans ce lieu 
comme une caisse de résonance et 
saint François s'en est fait l'écho. Le 
temps s'est comme arrêté, tant les 
traces de la vie des premiers frères 
sont encore présentes. Tout est 
aménagé pour nous inviter aussi à 
un parcours intérieur. Cela fait 
maintenant deux mois que les 
frères m'ont accueilli. C'est une 
communauté importante, ils sont 
plus de 50, avec plusieurs réalités : 
la communauté des anciens avec 

Frère François avec les postulants 
franciscains à Monteluco 
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l'infirmerie, les frères étudiants, le centre vocationnel, la paroisse, 
l'aide aux démunis et un noyau de frères, qui veuillent sur ce lieu de 
pèlerinage avec de nombreux prêtres confesseurs. 

Lorsque peu à peu s'est ouverte la possibilité d'une année sabba-
tique, Assise est devenu comme une évidence. Nous y sommes passés 
plusieurs fois avec Tibériade, avec les jeunes lituaniens. Mais ce e fois, 
il me fallait demeurer, vivre avec les franciscains, écouter comment 
l'appel du Christ à Le « servir », à « reconstruire l'Église » trouve un 
écho aujourd'hui. Cela a commencé par une immersion. Assise est une 
ville de religieux, il y a de nombreuses communautés. Ainsi pour ap-
prendre l'italien, je suis avec des religieux du Brésil, de Zambie, 
d'Indonésie et aussi des jeunes chinois qui se préparent pour l'univer-
sité en Italie. À l'infirmerie, le frère Antonio m'aide l'après-midi, il me 
fait lire l'histoire du petit prince. Il me fait tellement répéter pour avoir 
une bonne prononciation que nous sommes restés longtemps sur l'his-
toire du boa, maintenant c'est digéré, on avance. 

Mais la marche est lente, le silence n'était pas le bienvenu au dé-
but, tout était encore dans l'activité, dans le désir d'être partie pre-
nante de la vie missionnaire en Lituanie. Et puis peu à peu, il a trouvé 
sa place pour être accueilli, pour être aimé comme un lieu qui résonne, 
qui met des mots sur les expériences antérieures, qui se découvre pour 
accueillir une Parole qui me précède. Je remercie la communauté de 
me donner ce e opportunité de vivre l'Année Source à l'écart et je con-
fie à saint François toutes vos intentions de prière. 

Frère François 

La basilique de Saint-François 
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« Seigneur,  
tout mon désir est devant toi ! » Ps 37,10 

C ’est avec le cœur gonflé de reconnaissance que je vous par-
tage quelques merveilles que le Seigneur m’a données de 

goûter à travers la suite du Christ à 
Tibériade. Oui, avec sainte Claire je 
peux chanter : « Béni sois-tu, Seigneur, 
de m’avoir créée ! » 
Il y a justement dix ans que dans la 
basilique où repose sainte Claire, avec 
les jeunes du groupe Saint Damien et 
les frères nous avons prié et confié 
toutes les sœurs présentes et à venir 
de la Fraternité. 
Or le début de ce e aventure d’amour 
a eu lieu la nuit de Pâques à Bal-
triškės, chez nos frères en Lituanie, 
quand j’avais 14 ans. J’ai découvert la 
« kénose amoureuse » du Christ, le 
chemin du don qui va jusqu’à donner 
sa vie pour l’humanité et tout spécia-
lement pour moi. Cela m’a boulever-
sée ! Jésus est allé jusqu’au bout de 

l’amour : Seigneur, comment je peux répondre à un tel don que tu me 
fais ? Mon cœur était tout brûlant et la réponse est venue très vite : 
Oui, je désire répondre par ce que j’ai de plus précieux : toute ma vie ! 

Sœur Austėja dans la  
nature enneigée de Pondrôme  
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J’ai du patienter en terminant mes études et 
j’ai rejoint, à 19 ans, le petit nid des sœurs à 
Tibériade, il y a déjà 8 ans.  
Que de grâces reçues ! Une des plus grandes 
c’est de me découvrir comme l’enfant bien-
aimée du Père, en qui Il met tout son amour 
en permanence et, petit à petit, ça transforme 
toute ma vie ! 
 L’émerveillement m’est une source de joie ici, 
à Tibériade : la vie fraternelle intense, le ca-

deau de chacune des sœurs et des frères, le travail simple et créatif du 
le jardin, dans la magnifique création qui nous entoure et qui nous 
parle si bien du Créateur, de sa délicatesse d’amour jusqu’aux les plus 
petites fleurs et les chants de louange des oiseaux… Au printemps 
j’aime beaucoup me promener au lever du soleil dans le jardin et les 
prairies, c’est une petite résurrection tous les jours ! 

« Il est fidèle, Celui qui vous appelle » (1 Th 5,24 ). Je m’appuie sur la 
grande fidélité de Dieu dans ce e Alliance qu’Il désire vivre avec moi. 
Redire mon petit OUI quotidiennement, parfois dans les situations 
que je n’ai pas choisies, permet au Ressuscité d’entrer dans ma vie et, 
ainsi, la croix peut devenir une source de lumière, elle devient glo-
rieuse ! La découverte de la Parole de Dieu comme source qui nourrit 
et transfigure ma vie me donne beaucoup de joie. J’aime en témoigner, 
notamment aussi à travers les danses juives qui sont l’expression de 
notre prière, louange, reconnaissance envers notre Créateur avec tout 
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ce que nous sommes, à travers notre corps qui est le « temple de l’Es-
prit Saint » ! Sainte Marie Madeleine, à qui le Christ a confié la mission 
d’annoncer la joie pascale et qui a eu la grande audace de « Le suivre 
partout ou Il va », m’a beaucoup accompagnée ces dernières années, et 
j’ai une immense joie de m’engager pour toujours dans notre petite 
Fraternité le jour de sa fête, le 22 juillet. Vous êtes tous les bienvenus ! 
Merci pour votre prière, pour qu’à travers cet engagement je puisse 
poursuivre ce e course amoureuse à la suite du Christ ! 

« Que la course rapide de tes pieds soit sans entraves, que la légèreté de 
tes pas ne s’encombre même pas de poussière, va confiante, allègre et 
joyeuse ! » (Sainte Claire) 

Sœur Austėja 

Ermitage franciscain 

D ans le cadre de notre Année Source, 
une possibilité nous a été offerte de 

pouvoir vivre un temps d’ermitage francis-
cain du 2 au 23 janvier. Nous étions 5 frères, 
frère Bart, frère Frédéric, frère Simon, frère 
Vytautas et moi-même pour vivre un temps 
de solitude la matinée, puis pour travailler 
dans le bois ensemble l’après-midi à la colline 
St-Joseph. Suite à notre travail nous avions 
l’Eucharistie, suivie de l’adoration et d’un re-
pas fraternel. Durant ce temps privilégié de 
vie en petite communauté nous étions accom-
pagnés par les écrits de saint Silouane et 
chaque soir nous partagions en commun nos 
découvertes, nos joies, nos difficultés et parfois nos doutes et interro-
gations. 

C’est très beau de partager ensemble sans être jugé et d’avoir un 
regard bienveillant sur l’autre, mon frère, pour l’aider à grandir dans 
la confiance, d’être un compagnon de route pour avancer ensemble 
dans notre chemin de consécration. 

Durant la deuxième semaine nous sommes partis en stop à l’ab-
baye d’Egmond aux Pays-Bas dont le Père abbé Gérard, qui était pré-
sent à notre chapitre de septembre 2017, nous avait lancé une invita-
tion… Nous avons été chaleureusement accueillis par les frères qui 
nous ont consacré beaucoup de leur temps, partagé leur histoire et les 
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défis de leur communauté d’aujourd’hui. Nous avons eu le témoi-
gnage d’une communauté où les jeunes frères se mettent au service de 
leurs frères aînés. Nous avions devant nos yeux une belle page d’évan-
gile, une belle leçon d’humilité. « C’est à l’amour que vous avez les uns 
pour les autres qu’on vous reconnaîtra pour mes disciples. » (Jn 13,35) 

Un jour, nous avons aussi eu l’occasion avant la prière du matin 
de faire une marche silencieuse dans la nuit pour aller en traversant 
les dunes sur la plage déserte pour écouter le remous des vagues de la 
mer, pour contempler le don de Dieu qui donne et qui s’efface… Merci 
Seigneur pour la grandeur et la splendeur de tes œuvres ! 

Durant la troisième semaine nous avons repris notre rythme habi-
tuel de solitude le matin et de travail et prière fraternelle le soir. Voici 
quelques petits échos de nos partages à la fin de notre ermitage. 

La vie en petite fraternité permet de mieux nous connaître de 
vivre des temps de détente et de gratuité nécessaire pour former une 
famille, pour établir durablement une communion entre nous. 

C’était aussi un temps de dépouillement face à la solitude et à soi-
même, un temps pour approfondir la joie de la simplicité et des décou-
vertes du charisme des frères que le Seigneur nous donne. 

L’ermitage est aussi un lieu privilégié où l’on peut, grâce au si-
lence et à la prière, veiller particulièrement sur ses pensées, sur ce qui 
habite notre cœur… Force est de constater que c’est incroyable, ce qui 
peut encore nous habiter, mais ce travail de purification et de pacifica-
tion est celui de toute une vie. 

Rencontre avec les moines si accueillants de l’abbaye d’Egmond 
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Cet ermitage était aussi un moment privilégié pour goûter la vie 
en acceptant que les choses prennent du temps. Ralentir, permet une 
autre perception des choses, voir autrement que la rentabilité quoti-
dienne mais s’appliquer à voir autrement comme Dieu voit. Dieu se 
réjouit plus de ce que nous pouvons devenir avec lui que ce que nous 
avons été sans lui. L’amour de Dieu est plus grand que nos misères. 
Cette certitude nous remplit d’espérance. 

Merci Seigneur pour ce temps vécu ensemble et avec saint Si-
louane : il y a des petites gens qui sont des grandes personnes : Si-
louane est de ceux-là, qu’il nous aide à contempler dans nos frères et 
sœurs ta présence, une sainteté voilée qui ne fait pas de bruit mais qui 
élève le monde. 

Frère Denis 

À la rencontre de nos saints patrons  

L e petit troupeau des sœurs a décidé de s’envoler en ce froid 
mois de mars pour quelques jours plus au sud. En ce e An-

née Source nous avons eu une grande joie de vivre une retraite com-
munautaire un peu hors du commun. Nous avons qui é notre petit 

La force de la vie communautaire : en un jour nous avons rangé une montagne de bois ! 
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nid de Pondrôme pour nous poser à 
Assise et de nous y imprégner de l’es-
prit du Poverello, François, et de sa 
petite plante, Claire, nos saints pa-
trons. 

Et voici quelques étincelles de nos dé-
couvertes bienfaisantes. 

En a endant à la gare Termini de 
Rome le train pour Assise, nous étions 
bien installées sur nos sacs quand une 
religieuse nous accoste. Nous avons 
eu une belle conversation ensemble : « 
Le parfum de la fraternité, ça se sent de 
loin, » nous dit-elle, « La joie est conta-
gieuse, vous a irez grâce à votre joie. » 

Ce e parole ina endue, nous l’avons reçue comme un bel encourage-
ment pour ce e retraite et pour notre vie quotidienne à la maison. 

À Assise nous avons passé presque une semaine. Les matinées 
étaient dédiées à la solitude et à la prière personnelle. Chacune, selon 
son désir, a pu choisir son lieu de prière, il y en a tant à Assise, : la ba-
silique et le tombeau de saint François, 
la petite chapelle de saint Damien, la 
basilique de sainte Claire et tant 
d’autres églises, grandes ou petites. 
Dans la matinée, nous rencontrions 
aussi les sœurs clarisses françaises qui 
partageaient avec nous leur amour et 
leur a achement à sainte Claire. Claire 
nous apprend à prendre grand soin de 
la vie fraternelle, qui souvent est le lieu 
où nous trouvons diverses occasions 
pour renouveler nos vœux de pauvre-
té, chasteté et obéissance. Ainsi les 
vœux deviennent concrets. 

L’après-midi nous partions décou-
vrir ensemble différents sanctuaires, 
que nous visitions grâce à la gentillesse 
des frères franciscains. Ils se dépen-
saient sans compter et sans regarder 

Petite pause de Lectio divina  
sur la route vers l’ermitage des Carceri 

Sœur Agnès et Viktorija, une jeune 
médecin dans notre mission  

aux Philippines,  
nous ont rejoint pour le pèlerinage 
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l’heure. Ces rencontres nous faisaient goûter l’esprit de saint François 
vécu aujourd’hui. 

Frère Mario, franciscain conventuel, nous parlant des fresques de 
la basilique de saint François, partageait avec nous ce qu’il appelait 
« le secret du Poverello ». C’est sa découverte de Dieu non comme 
‘Dieu tout-puissant’ mais comme le ‘Père 
tout-puissant’. Ce choix d’accueillir Dieu 
comme Père a été la clé de voûte de la 
vie de saint François, de sa conversion, 
de son choix radical de la « dame Pau-
vreté », le secret qui l’a conduit à la sain-
teté. 

Nous avons aussi profité de ce 
temps pour rendre visite à notre frère 
François qui passe quelques mois chez 
les frères mineurs à la Portioncule. Il a 
pris le temps de nous faire visiter la basi-
lique avec la petite chapelle de la Por-
tiuncule et avec la chapelle du Transitus, 
le lieu où saint François est décédé. Frère 
François a aussi partagé avec nous ses 
découvertes sur son saint patron et il 
nous a exhortées en utilisant une belle 

Sœur Asta 

Rencontre avec Wanda, la nièce du bienheureux Pierre Giorgio Frasa i,  
lors de notre passage à Rome 
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petite expression qui est tout un programme de vie : faire toujours des 
P-P-P : piccoli passi possibili, des petits pas possibles. 

Au début de notre voyage, avant d’arriver à Assise, nous avons 
fait escale à Rome, le temps de rencontrer un autre François, notre bon 
Pape, qui lors de l’audience générale, a encouragé les croyants à faire 
de leur vie une Eucharistie, c’est-à-dire une action de grâce. Ce e ac-
tion de grâce a vraiment jailli tout au long de notre périple en voyant 
tous les dons que le « Père des lumières » nous fait. Cet esprit de re-
connaissance et d’émerveillement nous accompagne dans notre quoti-
dien. 

Sœur Amandine et sœur Ieva Marie 

 

Les samedis « Laudato si » 
avec frère Denis 

Au printemps et en été, vivre un samedi de RESSOURCEMENT  
en individuel ou en couple  

par le SERVICE au jardin potager et la PRIÈRE commune.  
Arrivée et travail à partir de 9h30 – 12h / 14h – 16h30.  

Office du milieu du jour et repas avec les frères. 
La journée se termine avec l’eucharistie à 17h. 

Démarche missionnaire : invite quelqu’un pour lui faire découvrir un 
visage d’Église en me ant les mains dans la terre. 

 
Inscription : h p://www.tiberiade.be/fr/laudato  

 
ART et PRIÈRE 

Pour les jeunes de 20 à 30 ans 
Weekend avec frère Marc du dimanche 29 avril  

au mardi 1er mai à Neuville (Beauraing). 

À travers le travail de la terre et la poésie, nous sommes 
invités à nous émerveiller ensemble d’un art qui  

évangélise, d’une beauté au service de la mission.  

Info martin.vanbreusegem@gmail.com 

Du 29 avril au 1 er mai ! 



Calendrier de la Fraternité 
Ma 3-Di 8 : Semaine Nazareth (pas d’accueil) 
Sa 7 avril-Ma 15 mai : Frère Séraphim aux Philippines 
Ma 10-Ma 17 : Internoviciat sur l’ouverture du cœur à Orval 
Sa 14-Di 15 : Weekend des Enfants de la Moisson  
et des Semeurs de l’Évangile 
Di 15 : Familles prophétiques  
Ma 17 : Témoignage d’un frère à l’école du Christ Roi 
Ma 17-Sa 21 : École du cœur : Philosophie contemporaine (Ignace Verhack) et  
Sacrements (frère Joachim) 
Sa 28-Di 29 : 24 h Jeunes Saint Damien (JSD)  
Sa 28 : Grande marche des groupes du catéchisme 
Sa 28-Di 29 : Groupe d’Huppaye chez les sœurs  
Di 29 avril-Ma 1 mai : Weekend Art et prière avec frère Marc 
 
Me 2-Di 13 : Pèlerinage d’un groupe de frères à Lisieux 
Je 10 : Groupe de saint Marc  
Lu 14 mai-Ve 15 juin : Sœur Amandine et Dovilé aux Philippines 
Ve 18-Di 20 : Familles engagées 
Ma 22 mai-Sa 2 juin : Pèlerinage d’un groupe de frères à Assise 
Me 23 : Groupe de catéchisme chez les sœurs 
 
Sa 23-Di 24 : 24 h Jeunes Saint Damien (JSD)  
 
 
 
Di 1-Di 8 : Camp des Semeurs d’Évangile 
Ma 3-Di 8 : Camp des Enfants de la Moisson  
Ma 17-Di 22 : Camp des Familles Prophétiques 
Di 22 : Profession perpétuelle de sœur Austėja 
 
Camps des Jeunes Saint Damien (JSD) :  

 Ve 3-Me 15 : « L’Aventure Évangile Mont-Saint-Michel 2018 » 
 Me 1-Ve 17 : Itinérance en Lituanie 

Joyeuses Pâques ! 
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1 . Seigneur, dans ta miséricordieuse Bonté tu nous appelles à tout qui er 
pour te suivre. Nous te prions pour nos frères et sœurs en retraite ou en 
formation à l’extérieur : pour l’apprentissage du français d’Anthony, notre 
postulant chinois, du lituanien de frère Ivan à Vilnius, pour la formation à 
l’accompagnement spirituel de sœur Bénédicte à Lyon, pour le temps sab-
batique de sœur Dalia en Lituanie et de frère François à Assise et pour la 
fin du temps sabbatique de sœur Agnès en ermitage qui nous rejoindra 
après la Pentecôte. Que tout ce qu’ils reçoivent et vivent dans le secret 
porte du fruit de sainteté pour la mission de notre Fraternité. 
2. Seigneur, dans ton Amour compatissant, sois proche de tous nos amis 
éprouvés par la maladie ou le deuil : Véronique, Anne, Domitille, Jeanne, 
Cole e, Bernade e et Michel, Liliane, Marie-Laure, Ghislain et Fran-
çoise… 
3. Seigneur, Créateur du ciel et de la terre, toi qui nous offres une si belle 
« maison commune » à habiter, nous te rendons grâce en ce temps de prin-
temps pour le chant des oiseaux et toute la nature qui reprend vie : déjà 
les agneaux et veaux bondissent, les jonquilles fleurissent. Nous te prions 
pour tous ceux qui travaillent la terre, l’ensemencent et lui font porter son 
fruit. Qu’à travers ce travail, ils te reconnaissent comme Créateur. Nous te 
confions nos jardins potagers, nos fermes, nos animaux, les cultures et les 
bois et te prions pour une plus juste répartition responsable des dons de la 
terre, sans en gaspiller sa générosité. 
4. Seigneur, toi qui as fait Alliance avec nous pour toute éternité, nous te 
prions pour tous les jeunes qui cheminent dans une décision d’engage-
ment à vie. Bénis les fiancés, les séminaristes, les jeunes religieux et spécia-
lement sœur Austėja qui se prépare à sa profession perpétuelle. Que ton 
Esprit Saint leur donne persévérance pour asseoir leur engagement sur toi 
le Roc et demeurer dans la joie d’un OUI pour toujours. 
5. Seigneur, toi le Pèlerin du Père, venu nous partager Sa Lumière, nous te 
confions l’itinérance des frères vers Lisieux et Assise au mois de mai. 
Donne-leur de rayonner de ta Lumière et un cœur tout accueillant à la 
grâce que tu désires leur offrir à l’école de nos deux saints patrons, Fran-
çois et Thérèse. Que leur exemple et intercession ravive en nos cœurs la 
joie évangélique et l’abandon confiant afin de devenir toujours davantage 
tes ardents disciples-missionnaires. 
6. Seigneur, toi le Berger de ton peuple, nous te confions notre Pape Fran-
çois, sa mission et ses collaborateurs. Merci pour le témoignage de vie 
qu’il nous offre et pour son dynamisme évangélique. Avec lui et par lui tu 
nous rappelles notre vocation à la sainteté ! 


